
Le mur Â«anti-RomsÂ» de KoÅ¡ice ou les promesses non-tenues
de la Capitale europÃ©enne de la Culture 2013

Description

Le 19 aoÃ»t 2013, la Commissaire europÃ©enne Androulla Vassiliou demanda dans une lettre 
adressÃ©e au maire de KoÅ¡ice, deuxiÃ¨me ville de Slovaquie et Capitale europÃ©enne de la 
Culture 2013, la destruction dâ??un mur Â«Â anti-RomsÂ Â» Ã©rigÃ© dans sa ville un mois 
plus tÃ´t. RÃ©cit et dÃ©cryptage dâ??un accroc pour ce programme culturel phare de 
lâ??Union europÃ©enne.

Dans sa lettre au maire de KoÅ¡ice, la commissaire chargÃ©e de
lâ??Ã?ducation et de la Culture estime que la construction de ce mur
entraÃ®ne la Â«sÃ©grÃ©gationÂ» dâ??une partie de la population de
la ville, et Â«est en contradiction avec la raison dâ??Ãªtre du titre de 
Capitale europÃ©enne de la CultureÂ». InterrogÃ© par les mÃ©dias,
Rudolf Bauer, le maire dâ??arrondissement de KoÅ¡ice-Ouest Ã 
lâ??initiative de la construction, se dÃ©fend de toute sÃ©grÃ©gation.
Selon lui, lâ??Ã©difice dâ??une vingtaine de mÃ¨tres de long sert Ã 
protÃ©ger un parking contre les actes de vandalisme et les vols perpÃ©trÃ©s dans le quartier de
LunÃk VIII situÃ© au sud de son arrondissement[1].

Il est vrai que le mur, construit Ã  la limite de LunÃk VIII et du quartier voisin Ã  majoritÃ© rom, LunÃk
IX, ne sÃ©pare pas vÃ©ritablement des populations, puisque les deux quartiers sont Ã©loignÃ©s de
plusieurs centaines de mÃ¨tres et qu’un axe routier occupe l’espace qui les sÃ©pare. Cependant, cet
emplacement et lâ??orientation du mur, tournÃ© vers le quartier de LunÃk IX, semblent dÃ©signer les
Roms comme les principaux suspects de ces dÃ©lits. Le mur a Ã©tÃ© immÃ©diatement qualifiÃ© Â«
dâ??anti-RomsÂ» (en slovaque Â«protirÃ³msky mÃºrÂ») par diffÃ©rents mÃ©dias. Le symbole
quâ??il reprÃ©sente dÃ©passe la justification affichÃ©e de sa construction. Pour la Commissaire
europÃ©enne, il constitue une Â«barriÃ¨re physiqueÂ» en rupture avec les valeurs de lâ??Union
europÃ©enne, notamment le respect de la dignitÃ© de la minoritÃ© rom habitant LunÃk IX.

LunÃk IX, un ghetto rom au cÅ?ur de lâ??Europe

LunÃk IX est le rÃ©sultat d’un programme dâ??intÃ©gration forcÃ©e lancÃ© par le gouvernement
tchÃ©coslovaque en 1973, visant Ã  sÃ©dentariser les Roms et Ã  les intÃ©grer Ã  la marche vers une
sociÃ©tÃ© socialiste. Alors que les nouveaux quartiers situÃ©s Ã  l’ouest de KoÅ¡ice, chargÃ©s
dâ??accueillir les nombreux employÃ©s des aciÃ©ries, rassemblaient dÃ©jÃ  huit ensembles
rÃ©sidentiels nommÃ©s Â«LunÃkÂ» et numÃ©rotÃ©s de I Ã  VIII, il fut dÃ©cidÃ© dâ??ajouter ce
neuviÃ¨me quartier un peu Ã  lâ??Ã©cart de ses voisins.

Construit Ã  la fin des annÃ©es 1970, LunÃk IX devait offrir aux Roms des appartements confortables
et un accÃ¨s aux services publics. Des non-roms devaient Ã©galement sâ??y installer et furent
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mÃªme majoritaires avant de progressivement quitter le quartier. Au dÃ©but des annÃ©es 2000, LunÃ
k IX rassemblait ainsi 6.000 habitants essentiellement roms, ce qui semble justifier lâ??usage du terme
Â«ghettoÂ» pour dÃ©signer ce quartier isolÃ© du reste de la ville.

Â«LunÃk IXÂ» – CrÃ©dits: ArtÃºr Ä?onka / UnFrame (http://arturconka.com/work)

Les conditions de vie des habitants de LunÃk IX se sont peu Ã  peu dÃ©tÃ©riorÃ©es, alors que le
quartier connait des taux de chÃ´mage et de criminalitÃ© records. En 2012, une exposition itinÃ©rante
des photos de lâ??artiste local ArtÃºr Ä?onka avait Ã©mu au-delÃ  des frontiÃ¨res slovaques: des
enfants vÃªtus de haillons dans des cages dâ??escalier dÃ©labrÃ©es ou des piÃ¨ces sombres
faiblement chauffÃ©es par des poÃªles de misÃ¨re, et des tas dâ??ordures jetÃ©es par les fenÃªtres
au pied des barres dâ??habitation. Depuis 2008, la ville de KoÅ¡ice a entrepris de dÃ©truire une partie
des immeubles insalubres du quartier. Certaines familles sont relogÃ©es, mais la majoritÃ© se
retrouve Ã  la rue et rejoint les campements illÃ©gaux qui se multiplient dans lâ??agglomÃ©ration.

Â«LunÃk IXÂ» – CrÃ©dits: ArtÃºr Ä?onka / UnFrame (http://arturconka.com/work)

KoÅ¡ice 2013, Marseille 2013, WrocÅ?aw 2016â?¦ toutes multiculturelles

En dÃ©pit des conditions dâ??existence des habitants du ghetto rom de LunÃk IX, apparemment en
contradiction avec lâ??image que doit vÃ©hiculer une Capitale europÃ©enne de la Culture, KoÅ¡ice
avait Ã©tÃ© officiellement retenue en 2009 pour incarner la Capitale 2013 aux cÃ´tÃ©s de Marseille.
Depuis l’Ã©dition 2013, la procÃ©dure de sÃ©lection des capitales europÃ©ennes de la Culture est
mixte, faisant intervenir les Ã©chelons national et europÃ©en. Les Ã?tats membres de lâ??Union
europÃ©enne sont invitÃ©s Ã  accueillir la manifestation Â«Capitale europÃ©enne de la CultureÂ»
selon un ordre de passage prÃ©Ã©tabli. Au terme dâ??un processus de plusieurs mois, un jury
composÃ© de treize experts â??sept dÃ©signÃ©s par les institutions europÃ©ennes, six par
lâ??Ã?tat membreâ?? recommande une ville par pays dÃ©signÃ© sur la base des critÃ¨res Ã©tablis
par la Commission europÃ©enne. Le Parlement europÃ©en peut donner un avis sur cette
recommandation avant que le Conseil des ministres de lâ??Union europÃ©enne dÃ©livre

REGARD SUR L'EST
Revue

Page 2

https://lh6.googleusercontent.com/-DuEfcWThSDs/UoYUJw7ISTI/AAAAAAAAAT0/jhTaxMYAuuQ/s800/Conka1.jpg class=
https://lh6.googleusercontent.com/-hrLhkV4BPRc/UoYUKBxL-eI/AAAAAAAAAT4/DpQNkd2AfAc/s800/Conka2.jpg class=


officiellement le titre de Capitale europÃ©enne de la Culture.

Au cours de la procÃ©dure, les critÃ¨res de sÃ©lection[2] sont au centre de l’attention. Ils sont
rÃ©sumÃ©s ainsi sur la page dÃ©diÃ©e au programme sur le site de la Commission: Â«
Les villes candidates doivent prÃ©senter le rÃ´le qu’elles ont jouÃ© dans la culture europÃ©enne, 
leurs liens avec l’Europe et leur identitÃ© europÃ©enne. Elles doivent aussi dÃ©montrer leur 
implication actuelle dans la vie artistique et culturelle europÃ©enne, en plus de leurs caractÃ©ristiques 
spÃ©cifiquesÂ». Plus globalement, Â«lâ??UnitÃ© dans la diversitÃ©Â», devise de lâ??Union depuis
1992 et fondement de son projet dâ??Â«identitÃ© europÃ©enneÂ», doit Ãªtre directement appliquÃ©e
et retranscrite dans les programmes des Capitales europÃ©ennes de la Culture, selon une
recommandation de la Commission datant de 2006.

Tout en Ã©tant assez prÃ©cis, ces critÃ¨res dÃ©signent avant tout la nÃ©cessitÃ© de faire preuve de
certaines intentions. Ils sont souvent traduits par les villes candidates en projets ou en mots-clefs
employÃ©s dans les candidatures et programmes. Parmi ces derniers, le terme flou de
Â«multiculturalismeÂ» sâ??est Ã©rigÃ© comme la traduction politique de la devise Â«lâ??UnitÃ©
dans la diversitÃ©Â». Les villes candidates sont poussÃ©es Ã  le mettre en valeur au sein de leurs
candidatures pour Ãªtre qualifiÃ©es. Dans le dossier final de candidature[3], lâ??Ã©quipe de
campagne de KoÅ¡ice (qui rÃ©unit notamment la municipalitÃ© et le ministÃ¨re slovaque de la
Culture) proposait ainsi de crÃ©er Â«un endroit oÃ¹ les individus peuvent Ã©changer, entre eux, avec 
la culture et avec lâ??Europe entiÃ¨reÂ». Son projet phare, intitulÃ© INTERFACE, s’engageait Ã 
favoriser le dialogue entre les populations, plaÃ§ant le citoyen au cÅ?ur du processus culturel.
Multiculturalisme, expÃ©rience unique dâ??intÃ©gration des cultures et des citoyens, incarnation de
lâ??identitÃ© europÃ©enne entendue comme Â«lâ??UnitÃ© dans la diversitÃ©Â»â?¦ tous les
arguments de campagne incontournables pour une ville candidate sont ici rassemblÃ©s. Dans son
rapport de prÃ©sÃ©lection de 2007, le jury avait ainsi soulignÃ© combien la candidature de KoÅ¡ice
Â«faisait preuve dâ??un haut degrÃ© dâ??innovation et dâ??une prise en compte de la valeur 
ajoutÃ©e du multiculturalisme europÃ©en (effets transfrontaliers, Schengen et les minoritÃ©s)Â»[4].
Dans d’autres candidatures, lâ??appropriation obligatoire de ces arguments de campagne a justifiÃ©
des mises en rÃ©cit embellies de lâ??histoire dans une dÃ©marche de marketing urbain. Une vision
mythifiÃ©e du retour de WrocÅ?aw entre les mains polonaises aprÃ¨s 1945 et lâ??omission des
processus violents de dÃ©germanisation ont ainsi protÃ©gÃ© lâ??image dâ??une candidate
multiculturelle et tolÃ©rante dans le dossier de la ville pour 2016[5]. Autre exemple, celui de Marseille
pour 2013, qui mit en valeur Â«son expÃ©rience du partage et de lâ??intÃ©grationÂ» afin de Â«
servir lâ??Europe mieux que dâ??autresÂ»[6], sans Ã©voquer les failles de cette intÃ©gration et les
violences urbaines.

Entre discours dâ??intention et rÃ©alitÃ©

KoÅ¡ice emprunte les mÃªmes arguments mais semble Ã©chapper Ã  ces dÃ©formations et Ã  ces
omissions. Au contraire, la candidature de KoÅ¡ice Ã©tonne par une volontÃ© affichÃ©e de poser
d’emblÃ©e la question de l’intÃ©gration des Roms. Son dossier de candidature Ã©voque LunÃk IX
dÃ¨s la onziÃ¨me page, comme une des Ã©tapes les plus contemporaines de son histoire: Â«
plus grand rassemblement de Roms de SlovaquieÂ», Â«LunÃk IX attire des experts du monde entier, 
cet ensemble dâ??habitations controversÃ© [nourrissant] des discussions sur lâ??intÃ©gration 
sociale, les Droits de lâ??homme et lâ??attitude des minoritÃ©sÂ». Le programme final se propose,
lui, Â«dâ??Ã©tendre les infrastructures [culturelles et sociales] aux quartiers marginalisÃ©s â??et aux 
grands ensembles en particulier
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Â», promesse illustrÃ©e par une photo dâ??enfants roms probablement prise Ã  LunÃk IX. Plus
spÃ©cifiquement, le projet Â«Sputnik LunÃkÂ», un des Ã©lÃ©ments du programme, vise Ã  Â«
renforcer la communication crÃ©ative avec la population rom et ses contacts avec la majoritÃ© de la 
sociÃ©tÃ© Ã  travers des Ã©vÃ©nements artistiques, des Ã©vÃ©nements participatifs et des actions 
sociales sur le terrain dans le quartier en difficultÃ©Â». FondÃ© sur une coopÃ©ration avec
lâ??association Sputnik situÃ©e Ã  Lyon, le projet doit faire intervenir des artistes internationaux Ã 
LunÃk IX, oÃ¹ Â«les Roms vivent dans des conditions sanitaires et sociales dÃ©gradÃ©esÂ». Un
festival de la culture rom et la construction dâ??un mÃ©morial de lâ??holocauste rom Ã  LunÃk IX,
ainsi que la prÃ©paration dâ??un spectacle itinÃ©rant Â«dans des ghettos similaires Ã  lâ??est de la 
SlovaquieÂ», sont Ã©galement prÃ©vus.

Le dossier de candidature de KoÅ¡ice ne cache donc pas lâ??existence de LunÃk IX et souhaite
intÃ©grer ses habitants aux festivitÃ©s liÃ©es Ã  son titre. L’affichage d’une telle volontÃ© d’Â«
empowermentÂ» (ou volontÃ© de dÃ©veloppement social par les communautÃ©s) rÃ©pond lui aussi
Ã  un critÃ¨re de sÃ©lection: le programme dâ??une ville candidate doit Â«encourager la participation 
des citoyens habitant dans la ville et ses environs et susciter leur intÃ©rÃªtÂ» et Â«prÃ©senter un 
caractÃ¨re durable [faisant] partie intÃ©grante du dÃ©veloppement culturel et social Ã  long terme de 
la villeÂ». Entre discours dâ??intention et rÃ©alitÃ©, il restera donc Ã  Ã©valuer les vÃ©ritables
retombÃ©es de ce programme et surtout leur Ã©ventuelle prolongation aprÃ¨s lâ??annÃ©e du titre.

Pour le moment, la construction du mur semble couper court Ã  toute interprÃ©tation optimiste de ces
retombÃ©es. Mais pourquoi s’Ã©mouvoir de la construction d’un mur dans une Capitale europÃ©enne
de la Culture oÃ¹ se trouve de longue date un ghetto rom? Pour provoquer une rÃ©action, pour se
dÃ©douaner? Alors que lâ??existence de LunÃk IX reflÃ¨te l’Ã©chec de lâ??intÃ©gration des Roms
en Slovaquie, le mur ne marquerait-il pas les limites du programme de Capitale europÃ©enne de la
Culture? Que peuvent rÃ©ellement le marketing urbain et l’empowermentÂ face Ã  de graves
problÃ¨mes de sÃ©grÃ©gation sociale? Ce mur paraÃ®t ruiner les efforts de la municipalitÃ© de
KoÅ¡ice et de la Commission europÃ©enne pour faire de la ville un exemple dâ??Â«UnitÃ© dans la
diversitÃ©Â».

Lâ??auteur tient Ã  adresser ses remerciements Ã  ArtÃºr Ä?onka pour avoir aimablement autorisÃ© 
lâ??utilisation de ses photos.

Notes :
[1] Voir le reportage dâ??Alexis Rosenzweig, Â«Kosice, capitale europÃ©enne de la Culture et son
mur Â«Â anti-romsÂ Â»Â»,Â France24, 9 septembre 2013.
[2] Voir lâ??article 4 de la dÃ©cision 1622/2006/CE, qui dÃ©taille lâ??ensemble des critÃ¨res de
sÃ©lection.
[3] Extraits traduits de lâ??anglais. Dossier final de candidature, Â«KoÅ¡ice 2013 â?? InterfaceÂ».
[4] Traduit de lâ??anglais. Point 4b du rapport de la rÃ©union de prÃ©-sÃ©lection Â«European Capital
of Culture â?? Slovakia 2013Â», 12-14 dÃ©cembre 2007, Bratislava, p.4.
[5] Sur ce sujet, Harold Cottin, Â«Les Capitales europÃ©ennes de la Culture ou le reflet dâ??un
trouble identitaire europÃ©en: un regard sur WrocÅ?aw 2016Â»,Â Ã?tudes europÃ©ennes, aoÃ»t
2013.
[6] Marseille Â«RÃ©sumÃ© â?? Les ambitions de Marseille-Provence pour 2013 et les repÃ¨res de
son projet de candidatureÂ», 2010, p.12.
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VignetteÂ : source www.kosickespravy.sk

* Ancien Ã©lÃ¨ve de l’Institut dâ??Ã©tudes politiques d’Aix-en-Provence, de lâ??ENS de Lyon et du
CollÃ¨ge d’Europe (Natolin)
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